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La République du bla bla bla 

Tribune.com du 3 juin 2009, Editorial de Ndimby A. 

 

Le sympathique Patrick Pisal-Hamida, Directeur général de la société TELMA, devrait être heureux. Au-delà 
de ses calculs de marketing vers les consommateurs avec cette publicité télévisée si bizarre mais tellement 
efficace (« Telma ! blablabla ! »), il semblerait que les politiciens malgaches aient aussi adopté le slogan 
pour eux mêmes. Entre actions de propagande et stratégie de communication, le blablabla a gagné ses 
lettres de noblesses dans cette crise 2009. Il est vrai que nous sommes le pays du kabary, et le kabary 
appartient aux aînés, aux ray-amandReny… En Argentine, Mafalda (caricature par Quino) pense que « le 
malheur de la grande famille humaine, c’est que tous veulent en être le père ». Idem à Madagascar, tous se 
veulent être le ray-amandReny de ce pays. En paroles, en gloire, en avantages, en prestige, en blabla. Mais 
en actes de patriotisme, nos politiciens répondent aux abonnés absents. 

 

Les vessies et les lanternes 

Nous nous sommes beaucoup amusés en voyant les commentaires dithyrambiques de certains journaux au 
lendemain de la visite de Andry Rajoelina à Dakar. « Wade reconnaît Rajoelina » disait l’un. « Andry 
Rajoelina accueilli en chef d’Etat » clame l’autre. « Le président du Sénégal Abdoulaye Wade a reconnu hier 
à Dakar la Haute Autorité de Transition, le nouveau gouvernement dirigé par Andry Rajoelina » fredonne 
l’un. « Le président sénégalais Abdoulaye Wade reconnaît l’effectivité du pouvoir transitoire dirigé par Andry 
Rajoelina » chantonne l’autre. Et ainsi de suite. 

Son de cloche (unique) de ces informations : le communiqué officiel de la Haute autorité de transition, qui 
bien sûr, fait la part belle aux désirs de son maître. Mais entre les désirs et la réalité, il y a souvent un pas. 
Dès le lendemain, de manière très diplomatique, le Sénégal recadre les choses. Peut-être irritée par la 
récupération faite au niveau de la Haute autorité de l’État (HAT), la Présidence sénégalaise envoie un 
communiqué signé de son Directeur de Cabinet Zakaria Diaw. Le document note que le président Wade a 
indiqué qu’il se voulait « facilitateur » et « non juge », et qu’à cet effet, il ne pouvait « prendre partie dans un 
conflit ». « Le président Wade lui a surtout recommandé de ne jamais de se départir de la position de l’Union 
africaine et de la communauté internationale » souligne le communiqué sénégalais, en parlant du contenu 
des entretiens des deux personnalités. Laquelle position officielle n’est certainement pas la reconnaissance 
de la HAT, du moins pour le moment Et toc. Lol et mdr serions-nous tentés de dire (1). 

La stratégie de communication de la HAT avait déjà tenté de présenter le voyage en Libye de la même 
manière. « Kadhafi a reconnu le Président de la HAT » avait-on lu et entendu. « La reconnaissance de 



Page 2 sur 3 

l’Union africaine est en marche ». Pas de démenti du coté de Tripoli ou même d’Ampandrana. Mais le plus 
important c’est qu’il n’y a pas eu d’approbation non plus. Car le leader libyen, qui n’a jamais eu la langue 
dans sa poche, ne se serait pas privé de faire savoir urbi et orbi s’il avait une position favorable envers le 
pouvoir de transition. Le ton du communiqué officiel de la JANA (agence d’information libyenne) était 
d’ailleurs très neutre, et ne peut donc servir de base ni aux griots de la HAT qui y verraient une quelconque 
reconnaissance, ni aux Zanak’i Dada (2) qui y chercheraient en vain un rejet du pouvoir de transition : « Dans 
le cadre de l’action du Guide de la révolution, Président de l’Union africaine pour instaurer la paix et la 
stabilité à Madagascar et dans tout le continent africain, le Guide a reçu hier , “Andry Rajoelina” proclamé 
président provisoire de Madagascar ». 

Par rapport à tous ces voyages de Andry Rajoelina à l’extérieur, on pourrait faire deux remarques. La 
première c’est qu’il est tout à fait normal que ceux qui ont la fonction ou la vocation de médiateurs dans cette 
crise politique s’entretiennent avec tous les protagonistes. Dire que Abdoulaye Wade ou Mouammar el 
Kadhafi ont reconnu le pouvoir de transition, juste parce qu’il a discuté avec Andry Rajoelina, est un 
raccourci non seulement hasardeux, mais qui démontre en plus une certaine méconnaissance niaise des 
principes de la diplomatie. C’est un peu comme si, à une moindre échelle, le fait que Tiébilé Dramé 
(négociateur permanent de l’ONU à Madagascar) rencontre Andry Rajoelina, était interprété comme une 
reconnaissance onusienne. 

La seconde remarque à faire est la fâcheuse propension de certains à gober pour argent comptant ce que 
dit la HAT quand elle se permet de jouer au porte-parole de la communauté internationale. L’expérience au 
Sénégal montre que ce n’est pas à Andry Rajoelina de rapporter ce que pense Abdoulaye Wade à son sujet, 
mais à Abdoulaye Wade lui-même ou à son équipe. Idem pour la Lybie, ou n’importe quel autre pays. Autre 
exemple typique : le 19 mars 2009, Rajoelina reçoit le corps diplomatique à Ambohitsirohitra, et se prévaut à 
la fin de la rencontre de la reconnaissance de la communauté internationale. Le 20 Mars, Nicolas Sarkozy 
qualifie son mode d’accession au pouvoir de coup d’État. L’administration Obama avait déjà dénoncé la 
veille « un transfert de pouvoir non-démocratique ». La méthode Coué n’a pas marché avec les vazaha. 
Mais pour les gasy pro-TGV et pro-HAT, dès que Andry Rajoelina bouge le petit doigt, tous chantent Alléluia 
et Hosanna. Sans doute était-ce l’esprit de Pâques, ou de la Pentecôte. 

Pour en revenir aux opinions des Chefs d’Etats africains concernant Marc Ravalomanana ou Andry 
Rajoelina, il serait donc plus sage d’éviter les supputations et les faux-espoirs pour les partisans de l’un et 
de l’autre, et d’attendre une déclaration officielle de l’Union africaine. De toutes manières, quoiqu’en pensent 
Kadhafi, Wade, Kerekou, Bongo, Campaore ou Baba Moustapha, c’est l’opinion du Conseil pour la paix et la 
sécurité (CPS) de l’Union africaine qui va compter, et celle-ci ne sera connue qu’après une réunion officielle. 
Dire que l’Union africaine va reconnaître Andry Rajoelina juste parce que ce dernier a vu ou téléphoné à un 
chef d’État semble être très approximatif comme raisonnement, même si ça arrange la propagande de la 
HAT. 

Le grand méchant Web  

Ceci étant dit, ces manipulations sont de bonne guerre dans un conflit pour tenter de saper le moral de 
l’adversaire et prendre une avance psychologique dans l’esprit des partisans. Dans le camp d’en face, Marc 
Ravalomanana lui aussi continue d’entretenir la flamme avec des déclarations de plus en plus surprenantes. 
La dernière fut l’annonce de l’arrivée prochaine des « forces de pacification ». Tout comme le fait que nous 
soyons par principe opposé à un coup d’Etat, quelles que soient ses motivations ; nous nous opposons 
également par principe à tout projet d’un homme politique malgache de faire venir des forces armées 
étrangères pour affronter l’armée nationale, quelle qu’en soient les raisons. Nous avons toujours dénoncé 
cette idée, car son application mettrait à coup sûr Madagascar dans une guerre civile. Toutefois, nous 
pensons également que ce genre d’annonce ne peut être qu’une rodomontade de plus de Marc 
Ravalomanana, vu son peu de vraisemblance technique et diplomatique. La levée d’une armée telle que les 
casques bleus des Nations unies, les casques blancs africains ou encore les forces armées de la SADC doit 
suivre un certain nombre de procédures lourdes, longues et peu discrètes. Et Ravalomanana devrait y 
réfléchir à deux fois avant de lever une armée de mercenaires, et se rappeler que c’est ce genre d’action qui 
a scellé le sort de Didier Ratsiraka en 2002 aux yeux de la communauté internationale. 

Dans cette crise donc, la sortie se recherche au milieu des coups de bluff, d’intox et d’intimidation. Prêcher 
le faux ou aggraver le vrai pour diaboliser le camp adverse ; se prévaloir de soutiens étrangers ; se déclarer 
possesseur de la légitimité sur la base de rassemblements populaires et de la légalité sur la base de 
documents prêtant à débat : autant d’artifices à prendre avec des pincettes. Il est vrai qu’après sa victoire 
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sur le terrain, résultat à la fois d’un réel talent dans la manipulation des principes de la subversion, d’un large 
rassemblement des frustrés de Ravalomanana (ce qui n’était pas difficile à faire, tant le Président de la 
République a multiplié les bévues) et de la mutinerie du CAPSAT, il est maintenant nécessaire pour le 
Président de la HAT de gagner la bataille de la crédibilité. Ce n’est toutefois pas une sinécure, et ce n’est 
pas en multipliant les ruses cousues de fil blanc qu’il va y arriver. 

Toujours est-il que Andry Rajoelina a également compris que le web représentait le talon d’Achille de sa 
stratégie de communication internationale, si stratégie il y a. Dans le communiqué officiel de la HAT à l’issue 
de la rencontre avec Abdoulaye Wade, le Président de la HAT y déclare : « Nous sommes venus expliquer 
la situation réelle qui prévaut à Madagascar parce qu’il y a une grande différence entre la réalité et ce qui se 
raconte sur Internet et dans certains médias internationaux ». Internet : le mot est lâché. La toile est donc 
accusée de favoriser la désinformation qui nuit à la crédibilité du régime de la HAT. Outre les velléités 
sournoises de vouloir contrôler la blogosphère Gasy, on assiste également à une contre-offensive (3). 

Ces derniers jours on assiste donc à une tentative d’occupation par les pro-HAT du terrain Internet, à travers 
des sites bien franco-français. Observateur attentif du comportement des médias sous contrôle de l’Etat 
français pendant cette crise politique, le forumiste Lalatiana (Madagoravox) s’interroge sur la sortie soudaine 
de plats journalistiques réchauffés. « En plein week-end de Pentecôte, ce n’est pas anodin, on voit arriver 
coup sur coup 4 dépêches de presse sur TV5 et sur NEWSPRESS. Pas de Coup d’Etat à Madagascar selon 
la Cour Suprême (31-05-2009). Rappel sur le scandale Daewoo à Madagascar : une folie (30/05/2009), déjà 
publié en Novembre 2008. Madagascar : Wade reconnaît Rajoelina (29/05/2009). Andry : Itinéraire d’un 
nouveau Chef d’Etat (28/05/2009). Au rythme d’une dépêche par jour : ce n’est pas anodin non plus... Au 
rythme d’une dépêche par jour non étayée ni argumentée ni actualisée : il y a urgence de leur coté. (…) Il y 
a clairement une volonté délibérée de la part de la HAT et de la diplomatie française (SCANDALEUX !!!) et 
des médias de la diplomatie française (TV5 c’est France Monde, c’est le ministère des Affaires Etrangères) 
de reprendre la main sur la communication sur INTERNET, qu’ils avaient perdue jusque là ... ». 

Au vu de la crise qui s’enlise, le blablabla de part et d’autre peut commencer à irriter. Mais il y a cependant 
une chose rassurante : quand les politiciens combattent à coup de mensonges et de rhétorique, les militaires 
font taire leur kalachnikovs. Mais pendant ce temps, le peuple commence à en avoir ras-la-casquette du 
cinéma de nos politiciens, pour rester à une localisation géographique acceptable pour le modérateur. 

 

Notes : 
(1) Petit cours pour les non-initiés au langage du tchat (clavardage diraient les québecquois) : lol : laugh out 
loudly (équivalent gasy ttt = tena tapa-tsinay) - mdr : mort de rire 
(2) surnom donné aux pro-Ravalomanana 
(3) Pour l’anecdote, on notera (encore) que cette contre-offensive intervient à la suite de remarques dans ces 
mêmes colonnes sur le manque de présence pertinente et reluisante des pro-HAT sur Internet. Une fois 
encore, n’en déplaise aux commentateurs chagrins qui verraient dans les paroles qui suivent une 
mesquinerie ou un artifice de manipulation de discours, nous préférons de loin croire que ce n’est qu’une 
simple coïncidence, sans relation de cause à effet. 


